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qac nonsarrivadions vers fi/,/i&j n avoîccii
déji avis par deux Tartares nos iiriii-
des de tout ce que nous avions dit hCor^
nuja.

C H A P I 1' H E XI.

Commtn$ ilsfurm reçus par le Tr'mce

ETans venus vers Batby fur la frontière du
pays desComam, nous fumes^0lrcz bien

JJiic Iieuè' loin de l'es tentes & de fa Couriw comme on nous mcnoic devers lui on
nous avertit qu'il nous falloit paflcri cntr«
ticux feux , ce que nous ne voulions faire
en aucune façon : mais ils nous dirent que
nous ne devions faire aucune difficulté de
cela, car ce n'écoit qu'afin que fi par ha-
lard nous avions quelque mauvais delîcin
contre leur Maître & Seigneur, oulî nous
portions quelque venin

, le feu pût em-
porter tout cela, Nous le leur accordâmes
pourcefujet^là, 6i pour ôter tout foupçon
de nous. Etans arrivez à (a horde ou
retite un de Tes Officiers & Intendans',
r\omn\é EMegajf y nous demanda avec quels
preftns nous le voulions faluèVi nous lui
répondîmes de même qu'à Correnfa, Ayant
receunos prefens, & entendu les caufcs de
•notre voyage, ils nous firent entrer dans
là rente du Prince, avec la révérence ac-
coutumée, & Pavié de ne point toucher le
îueil de la portes puis nous propofames

ce


